
Pour prendre concrètement conscience de l’ampleur du problème des 

enlevés-disparus en Algérie (1954 – 1963) 

Pour réaliser l’ampleur du traumatisme que représentent les enlèvements de Français en Algérie de 

1954 à la fin de 1963, il est utile de la matérialiser. Pour cela, rapportons les chiffres de disparus à la 

population française de l’époque (1962 -63) en métropole. Les chiffres des enlevés-disparus sont ceux 

qu’ont donné les investigations du Groupe de Recherches des Français Disparus en Algérie dans les 

archives des ministères intéressés, celui des Affaires Etrangères en particulier, dans les dossiers de la 

Croix Rouge Internationale à Genève et par l’examen des dossiers des familles de disparus. 

Au recensement du 7 mars 1962, la France comptait 46.530.000 habitants 1. 

Au 1er Janvier 1960, la population non musulmane d’Algérie (les FSE : Français de Souche Européenne 

par opposition aux FSNA : Français de Souche Nord-Africaine) s’élevait à 1.075.000 personnes2. 

Le rapport de ces deux chiffres montre que la population métropolitaine était 43.3 fois plus 

nombreuse que la population non musulmane d’Algérie. 

Ainsi en prenant les chiffres de Madame Ducos-Ader, membre du GRFDA, le nombre de personnes 

enlevées depuis le début de la guerre d’Algérie est de 4.366 dont 530 militaires et de 3.920 à partir 

du 19 mars 1962.(  statistiques  de 2010 ) 

Les travaux entrepris par la commission  Disparus, émanant de la Mission Interministérielle aux 

Rapatriés sous la conduite de l’historien Jean Jacques Jordi  ,ont permis de faire une classification plus 

affinée et de comptabiliser les personnes libérées. 

Le nombre des disparus définitifs de 1954 et jusqu’au moins ,au 31 décembre 1962 s’élève  à ce jour à 

1706 civils enlevés portés disparus ( 0,16% de la population non musulmane d’Algérie )  soit une perte 

rapportée à la population métropolitaine de 74.448 personnes 

Notons que ne sont pris en compte pour les calculs d’équivalence que les non musulmans. Pour un 

tableau complet des enlèvements et des disparitions, il faudrait y intégrer les nombreux « Français 

musulmans » (FSNA) fidèles à la France, dont le recensement est difficilement possible. 
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